Dieux-LUMIERE

4 Paul Dermée.

Les avions modélent 'atmosphére
Et le hibou-Soleil roule au travers de la
Terre idolatre.

Si pour les cieux lunaires une noclurne cavalcade
de nuages nous dicte le roman de 1'Air, je voudrais
pouvoir vivre le poeéme des Etoiles.

L’horizon m’a bien chanté — un soir — son éler-
nité : peut-étre la nouvelle flite de Pan mouranl auz
tendresses des nymphes sorties des parfums barbares
de la Mer. ‘

Jai dit que les ailes mécaniques font des archi-
tectures ; jai vu une basilique d’argent qui se levait
2 dans l'azur et les chceurs hiératiques étaient les fris-
N sonnantes hélices-HP.

Les yeux de la jeunesse seront azurs lorsque les
venls du sud donneront I’Aube aux jardins d’orient. /

Mais pourquoi la lune ne veul-elle pas me faire
cadeau de sa mélancolie, si bien le soleil m’a donné
E : sa virilité?

4 " Nous voudrons bien nous évanouir dans Ulnfint :
les Astres sont le silencieux orchestre des mondes

inconnus. 4 .
_: § el silence R _ silence
E , _ danse
_ ' des lumieres
(des «PHARES ») ~ Gino Cantarelli.

Vient de parailre: Les ardoises du toit. Po¢mes inedits de Pierre Reverdy.



